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Cotes : PER.C.2021 2004 28 BM d'étude
PER.C.2128 2004 28 BM d'étude

Evoque les sécheresses de :
1556 (extrait1) 
 1818 (extrait 2) 

1825 et 1826 (extrait 3),
1832 (extrait 4)
1842 (extrait 5)
1846 (extrait  6)

« « 1556 – Ce fut, dit-on, l’année de la grande sécheresse. Les chroniques racontent qu’on n’eut
aucune pluie depuis le 15 mars jusqu’au 15 août. La vendange se fit  vers le 15 août et,  chose
étonnante, le vin ne put se conserver. » Ainsi note l’instituteur de Bussières (Hte-Saône), vers 1890,
travaillant, conformément aux directives scolaires, à l’histoire de son village. »



Retranscription des chroniques de Laviron     :

« 1818 – Année de chaleur et de grande sécheresse. Très peu de choses dans les vignes. Cependant
le vin a été très bon ? Le pain et le vin ont beaucoup baissé. »

« 1825 – […] Grande sécheresse en 1825 : depuis la fin de janvier jusqu’au 14 août, où il a enfin
plu. Peu de légumes, presque rien dans le vignes. On a commencé les vendagnes le 8 septembre. Le
vin a été de la meilleure qualité, mais on en a très peu fait. 
1826 – Grande sécheresse, chaleur » 

« 1832 – Grande sécheresse de juin à novembre. Les sources sont taries ; de nombreux villages sont
obligés d’aller chercher de l’eau en voiture très loin. En plusieurs endroits, on peut passer le Doubs
à sec. Vendanges : la récolte a été  au-dessous du médiocre, mais la qualité est excellente. Blé :
récolte très abondante et de très bonne qualité .Les pommes de terre ne valent rien… Très peu de
légumes. » 

« 1842 – Grande sécheresse de mai à septembre. Les sources étaient taries et les cultivateurs obligés
de faire plus d’une lieue pour abreuver leur bétail. Le vin est très bon, mais en petite quantité. Les
pommes de terre ne valent rien. »   



« 1846 – […] grande sécheresse de mai à septembre. Vendanges peu abondantes, la qualité du vin
est  excellente.  Le  blé  a  peu  produit,  mais  profite  beaucoup  et  se  conservera  bien.  Aussi  les
commerçants en blé amassent-ils beaucoup, ce qui occasionne un grand renchérissement et annonce
un disette. »


